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(57) La présente invention a pour objet un dispositif
de fixation (1) d’au moins une pièce d’étaiement sur au
moins une partie d’une surface de coffrage comprenant :
un corps (4) comprenant au moins une première interface
(5) d’interaction avec au moins une partie d’une surface
d’un coffrage d’un élément de construction et une secon-
de interface (6) d’interaction avec au moins une pièce
d’étaiement,
le dispositif de fixation (1) étant caractérisé en ce que :
- la première interface (5) intègre au moins une première
structure aimantée pour générer une première force d’at-
traction magnétique,
- la seconde interface (6) comprend des moyens de re-
tenue (8) en translation.
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Description

[0001] La présente invention concerne le domaine de
la construction et plus particulièrement un dispositif de
fixation d’au moins une pièce d’étaiement.
[0002] Les murs préfabriqués sont destinés à la cons-
truction de bâtiment et présentent l’avantage de faciliter
la mise en oeuvre du chantier.
[0003] En général, les murs préfabriqués sont fabri-
qués en usine puis livrés sur le chantier en vue de leur
assemblage. De tels murs préfabriqués peuvent par
exemple consister en des murs à coffrage intégré, éga-
lement appelés prémurs et qui comprennent deux parois
en béton, espacées l’une de l’autre par des raidisseurs,
servant de coffrage. Sur le chantier, de tels murs à cof-
frage intégré sont disposés à la verticale puis remplis de
béton. Lors d’une phase provisoire préalable au remplis-
sage, les murs à coffrage intégré sont maintenus à la
verticale au moyen de deux étais tirant poussant, bien
connu de l’homme du métier. Un tel maintien permet de
stabiliser l’ouvrage avant le remplissage du béton et
avant le durcissement du béton pour éviter que les murs
à coffrage intégré ne basculent, par exemple sous l’effet
du vent. Cette étape de stabilisation des murs préfabri-
qués est également primordiale en ce qui concerne la
sécurité des personnes. Afin de faciliter la fixation des
étais, des douilles de fixation comprenant une portion
cylindrique taraudée, sont le plus souvent ancrées dans
la ou les parois du mur préfabriqué au moment de leur
fabrication. Les étais peuvent ainsi être fixés au mur par
l’intermédiaire d’une vis de fixation vissée dans cette
douille de fixation.
[0004] Pour procéder à l’ancrage des douilles de fixa-
tion dans la ou les parois au moment de la fabrication,
les douilles de fixation sont, de manière connue asso-
ciées à un dispositif de fixation, communément appelé,
embase ou insert.
[0005] L’on connaît déjà un dispositif de fixation com-
prenant un corps en plastique comprenant une portion
ayant une allure cylindrique et une portion tronconique
de plus grande section que celle d’allure cylindrique. La
portion cylindrique est destinée à être associée à la
douille de fixation par emboîtement serré dans la portion
taraudée, et la portion tronconique est destinée à être
fixée à un coffrage métallique dans lequel la paroi est
destinée à être moulée. Le maintien de la douille de fixa-
tion sur la portion cylindrique du dispositif de fixation se
fait par friction. La fixation de la portion tronconique sur
le coffrage se fait par collage. Toutefois, cette façon de
procéder nécessite après démoulage de gratter la colle
résiduelle, ce qui impacte le temps de fabrication. Il en
résulte également une finition peu esthétique du fait que
des résidus de colle peuvent également rester sur la pa-
roi. De plus, du fait du maintien par friction, un tel dispositif
de fixation subit une usure rapide. Il en résulte que celui-
ci est réutilisable peu de fois et doit en règle générale
être remplacé après chaque utilisation.
[0006] Une alternative consiste à prévoir un dispositif

de fixation similaire en plastique dont la portion cylindri-
que est filetée. Dans ce cas, la douille de fixation est
vissée sur la portion cylindrique filetée du dispositif de
fixation. Cependant, du fait de l’association par vissage,
il résulte un accroissement du temps de mise en oeuvre,
aussi bien lors de la mise en place des douilles de fixation
sur chaque dispositif de fixation, que lors de leur retrait.
[0007] De manière connue, un tel dispositif de fixation
comprenant une portion cylindrique filetée peut alterna-
tivement comprendre un corps en métal à la place d’un
corps en plastique. Dans ce cas, la portion tronconique
est alors munie à sa base d’un aimant permettant la fixa-
tion de cette portion tronconique sur le coffrage métalli-
que. Un tel dispositif de fixation présente l’avantage
d’être robuste et ainsi réutilisable de nombreuses fois.
Cette alternative présente cependant les mêmes incon-
vénients que le dispositif de fixation précité.
[0008] La présente invention a pour but de proposer
une solution rapide et aisée à mettre en oeuvre, résis-
tante et économique permettant de surmonter les limita-
tions de l’état de la technique indiquées ci-dessus.
[0009] A cet effet, l’invention a pour objet un dispositif
de fixation d’au moins une pièce d’étaiement sur au
moins une partie d’une surface de coffrage comprenant :

- un corps comprenant au moins une première inter-
face d’interaction avec au moins une partie d’une
surface d’un coffrage d’un élément de construction
et une seconde interface d’interaction avec au moins
une pièce d’étaiement,

le dispositif de fixation étant caractérisé en ce que :

- la première interface intègre au moins une première
structure aimantée pour générer une première force
d’attraction magnétique,

- la seconde interface comprend des moyens de re-
tenue en translation.

[0010] La présente invention concerne également un
procédé de fabrication d’un élément de construction, pré-
férentiellement en béton, comportant au moins un dis-
positif de fixation, caractérisé en ce qu’il comprend au
moins successivement les étapes suivantes :

- une étape de mise à disposition, lors de laquelle un
coffrage, et au moins un dispositif de fixation tel que
décrit précédemment sont mis à disposition,

- une étape d’installation, lors de laquelle ledit au
moins un dispositif de fixation est disposé et fixé par
aimantation par sa première interface sur une partie
d’une surface du coffrage.

[0011] L’invention sera mieux comprise, grâce à la
description ci-après, qui se rapporte à plusieurs modes
de réalisation préférés, donnés à titre d’exemples non
limitatifs, et expliqués avec référence aux dessins sché-
matiques annexés, dans lesquels :
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la figure 1A est une vue en perspective du dispositif
de fixation selon l’invention dans une première va-
riante de réalisation,
la figure 1B est une vue en perspective du dispositif
de fixation vue de dessous représenté à la figure 1A,
la figure 2 est une vue en coupe du dispositif de
fixation représenté à la figure 1A,
la figure 3 est une vue en perspective de dessus du
dispositif de fixation selon l’invention représenté à la
figure 1A associé à une pièce d’étaiement,
la figure 4 est une vue en perspective de dessous
du dispositif de fixation selon l’invention représenté
à la figure 1A associé à une pièce d’étaiement,
la figure 5A est une vue en perspective du dispositif
de fixation selon l’invention dans une deuxième va-
riante de réalisation,
la figure 5B est une vue en perspective du dispositif
de fixation vue de dessous représenté à la figure 5A,
la figure 6A est une vue en perspective d’une partie
d’un coffrage sur lequel est disposé un dispositif de
fixation selon l’invention représenté à la figure 1A,
la figure 6B est une vue en perspective d’une partie
d’un coffrage sur lequel est disposé un dispositif de
fixation selon l’invention représenté à la figure 1A
associé à une pièce d’étaiement, et
la figure 7 est une vue en perspective d’un dispositif
de fixation selon l’invention représenté à la figure 1A
associé à une pièce d’étaiement intégré dans un élé-
ment de construction en matière de remplissage.

[0012] Comme l’illustrent les figures 1A à 7, le dispositif
de fixation 1 d’au moins une pièce d’étaiement 2 sur au
moins une partie d’une surface 3’ de coffrage 3 d’un élé-
ment de construction 16, comprend un corps 4 compre-
nant au moins une première interface 5 d’interaction avec
au moins une partie d’une surface 3’ d’un coffrage 3 (fi-
gures 6A et 6B) et une seconde interface 6 d’interaction
avec au moins une pièce d’étaiement 2 (figures 3, 4, 6B).
[0013] On entend par le terme pièce d’étaiement 2 (fi-
gures 3, 4 et 6B), un corps, de préférence métallique,
comprenant une interface de coopération 18 avec la se-
conde interface 6 du dispositif de fixation 1. La pièce
d’étaiement 2 est destinée à être intégrée dans un élé-
ment de construction 16 et à être fixée à un étai par l’in-
termédiaire de l’interface de coopération 18.
[0014] On entend par le terme élément de construction
16, un élément préfabriqué en usine, tel qu’une paroi
d’un mur à coffrage intégré ou un élément coulé en place
sur le chantier dans un matériau hydraulique, par exem-
ple du béton.
[0015] Conformément à l’invention, le dispositif de fixa-
tion 1 est caractérisé en ce que la première interface 5
intègre au moins une première structure aimantée 7 pour
générer une première force d’attraction magnétique et la
seconde interface 6 comprend des moyens de retenue
en translation 8, 19.
[0016] Avantageusement, un tel dispositif de fixation
1 permet une fixation fiable du dispositif de fixation 1 avec

le coffrage 3 de l’élément de construction 16. On évite
ainsi que lors de l’étape de coffrage de l’élément de cons-
truction 16, le matériau de remplissage ne coule, entre
le dispositif de fixation 1 et le coffrage 3. La première
interface 5 intégrant une première structure aimantée 7,
le dispositif de fixation 1 peut aisément être fixé au cof-
frage 3 métallique, simplement en le posant par la pre-
mière interface 5 sur une partie de la surface 3’ du cof-
frage 3. Aucun moyen de fixation rapporté n’est néces-
saire, tel que de la colle, comme c’est le cas dans l’art
antérieur. L’interaction et la fixation entre la première
structure aimantée 7 et le coffrage 3 métallique se faisant
sous l’effet de la première force d’attraction magnétique,
on évite toute usure mécanique du dispositif de fixation
1. Il en résulte que le dispositif de fixation 1 peut être
réutilisé un très grand nombre de fois. Par ailleurs, le
dispositif de fixation 1 est également aisé à retirer du
coffrage 3, puisqu’il suffit de contrer la première force
d’attraction magnétique, par exemple en tirant sur le dis-
positif de fixation 1 pour permettre son retrait du coffrage
3. Avantageusement, un tel dispositif de fixation 1 permet
également une fixation fiable avec la pièce d’étaiement
2 via les moyens de retenue en translation 8, 19 pour
éviter que le matériau de remplissage ne coule dans la
pièce d’étaiement 2. Par ailleurs, le dispositif de fixation
1 est également aisé à retirer de la pièce d’étaiement 2,
puisqu’il suffit de tirer selon une force de traction de sens
opposé à la première force d’attraction magnétique sur
le dispositif de fixation 1 pour permettre son retrait de la
pièce d’étaiement 2. Aucune opération de vissage n’est
nécessaire, comme c’est le cas dans l’art antérieur.
[0017] Selon une première variante de réalisation re-
présentée aux figures 1A à 2, les moyens de retenue
peuvent comprendre au moins une seconde structure
aimantée 8 pour générer une seconde force d’attraction
magnétique.
[0018] La seconde interface 6 intégrant une seconde
structure aimantée 8, le dispositif de fixation 1 peut aisé-
ment être fixé à la pièce d’étaiement 2 métallique. L’in-
teraction et la fixation entre la seconde structure aiman-
tée 8 et la pièce d’étaiement 2 métallique se faisant sous
l’effet de la seconde force d’attraction magnétique, on
évite toute usure mécanique du dispositif de fixation 1.
Il en résulte que le dispositif de fixation 1 peut être réutilisé
un très grand nombre de fois. Par ailleurs, le dispositif
de fixation 1 est également aisé à retirer de la pièce
d’étaiement 2, puisqu’il suffit de contrer la seconde force
d’attraction magnétique, par exemple en tirant selon une
force de traction de sens opposé à la seconde force d’at-
traction magnétique sur le dispositif de fixation 1 pour
permettre son retrait de la pièce d’étaiement 2.
[0019] Selon une première possibilité, la première for-
ce d’attraction générée par la première structure aiman-
tée 7 peut être égale à la seconde force d’attraction gé-
nérée par la seconde structure aimantée 8.
[0020] Selon une deuxième possibilité, la première for-
ce d’attraction générée par la première structure aiman-
tée 7 peut différer de la seconde force d’attraction géné-
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rée par la seconde structure aimantée 8.
[0021] Dans ce cas, la première force d’attraction gé-
nérée par la première structure aimantée 7 peut être su-
périeure à la seconde force d’attraction générée par la
seconde structure aimantée 8.
[0022] Avantageusement, cette configuration permet
une fixation, du dispositif de fixation 1 avec le coffrage
3, plus forte que la fixation de celui-ci avec la pièce
d’étaiement 2, ce qui permet de faciliter ultérieurement
l’étape de décoffrage de l’élément de construction 16.
En effet, lorsque l’élément de construction 16 est retiré
du coffrage 3 après durcissement du matériau hydrauli-
que dans lequel celui-ci est formé, le dispositif de fixation
1 est automatiquement séparé de la pièce d’étaiement
2 et reste fixé sur le coffrage 3. Aucun outil n’est néces-
saire pour permettre le décoffrage. Il en résulte une fa-
cilité de mise en oeuvre du dispositif de fixation 1.
[0023] Le corps 4 peut comprendre une première ex-
trémité 9 comprenant la première structure aimantée 7
et une seconde extrémité 10 comprenant la seconde
structure aimantée 8, la première extrémité 9 et la se-
conde extrémité 10 étant opposées.
[0024] Au moins une des première interface 5 et/ou
seconde interface 6 peut comprendre respectivement au
moins un premier logement 11 et/ou un second logement
12 dans lequel est positionnée respectivement au moins
la première structure aimantée 7 ou la seconde structure
aimantée 8 (figures 1A, 1B, 2, 5A, 5B).
[0025] En effet, comme le représentent les figures 1A
à 2, le dispositif de fixation 1 peut comprendre un premier
logement 11 et un second logement 12. Le premier lo-
gement 11 reçoit la première structure aimantée 7, et le
second logement 12 reçoit la seconde structure aimantée
8. Plus particulièrement, le premier logement 11 est dis-
posé à la première extrémité 9 et le second logement 12
est disposé à la seconde extrémité 10.
[0026] Le corps 4 peut comprendre au moins une in-
terface de coopération avec un outil.
[0027] L’interface de coopération peut comprendre au
moins un canal 15 débouchant au niveau de la première
interface 5 et/ou de la seconde interface 6.
[0028] Avantageusement, une telle interface de coo-
pération permet de faciliter le retrait du dispositif de fixa-
tion 1 de la pièce d’étaiement 2 et/ou du coffrage 3, par
exemple lorsque la première ou la seconde force d’at-
traction magnétique exercée respectivement par la pre-
mière structure aimantée 7 ou la seconde structure
aimantée 8 est difficile à contrer à la seule force humaine,
ou encore lorsque la seconde force d’attraction magné-
tique exercée par la seconde structure aimantée 8 est
telle que le dispositif de fixation 1 reste fixé à la pièce
d’étaiement 2 après l’étape de décoffrage de l’élément
de construction 16.
[0029] Le canal 15 peut être cylindrique et taraudé. Un
tel canal 15 permet l’insertion d’un outil ayant une inter-
face filetée, comme par exemple une tige filetée.
[0030] L’interface de coopération peut comprendre un
unique canal 15, l’unique canal 15 étant traversant,

s’étendant le long d’un axe longitudinal A du corps 4 et
débouchant au niveau de la première extrémité 9, d’une
part, et de la seconde extrémité 10, d’autre part (figure 2).
[0031] Le canal 15 peut déboucher dans le premier
logement 11 et/ou dans le second logement 12 (figure 2).
[0032] Le corps 4 peut comprendre une première por-
tion 13 s’étendant selon l’axe longitudinal A du corps 4
et une seconde portion 14 s’étendant selon l’axe longi-
tudinal A du corps 4, la première portion 13 ayant une
section supérieure à la section de la seconde portion 14.
La première portion 13 peut comprendre la première in-
terface 5 et la seconde portion 14 peut comprendre la
seconde interface 6 (figures 1A, 1B, 2, 5A, 5B).
[0033] Avantageusement, la seconde portion 14 est
destinée à coopérer avec la pièce d’étaiement 2 via l’in-
terface de coopération 18, comme le représentent les
figures 3 et 4. Cette coopération se fait par emboîtement
dans une portion cylindrique 18 taraudée de la pièce
d’étaiement 2, formant l’interface de coopération de la
pièce d’étaiement 2. Plus particulièrement, la seconde
portion 14 peut présenter une forme pouvant être insérée
au moins en partie dans la portion cylindrique 18 tarau-
dée.
[0034] La première portion 13 peut présenter une for-
me tronconique et la seconde portion 14 peut présenter
une forme cylindrique, comme l’illustrent les figures 1A
à 2.
[0035] Avantageusement, la forme cylindrique de la
seconde portion 14 peut être insérée dans la portion cy-
lindrique 18 taraudée de la pièce d’étaiement 2.
[0036] La section de la seconde portion 14 peut être
inférieure à la section de la portion cylindrique 18 tarau-
dée de la pièce d’étaiement 2.
[0037] Dans ce cas, il existe un jeu et l’emboîtement
ne génère ni friction ni frottement entre la seconde portion
14 cylindrique et la portion cylindrique 18 taraudée de la
pièce d’étaiement 2. On évite ainsi l’usure du dispositif
de fixation 1. La fixation entre le dispositif de fixation 1
et la pièce d’étaiement 2 est uniquement réalisée au
moyen de la seconde structure aimantée 8. On évite ainsi
après emboîtement un mouvement de translation de la
seconde portion 14 dans la portion cylindrique 18.
[0038] Selon une deuxième variante de réalisation du
dispositif de fixation 1, illustrée aux figures 5A et 5B, la
première interface 5 intègre au moins une première struc-
ture aimantée 7 pour générer une première force d’at-
traction magnétique et les moyens de retenue de la se-
conde interface 6 comprennent des moyens antidéra-
pants 19.
[0039] Dans ce cas, la surface externe 17 de la secon-
de portion 14 peut comprendre les moyens antidérapants
19.
[0040] Ces moyens antidérapants 19 peuvent être in-
tégrés ou rapportés. Dans ce dernier cas, ils peuvent
consister en des joints annulaires 19 (figures 5A et 5B)
souples ou similaire, emboîtés sur la seconde portion 14
et espacés les uns des autres. Les moyens antidérapants
19 peuvent être en caoutchouc ou en silicone ou en tout
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autre élastomère.
[0041] Dans la deuxième variante du dispositif de fixa-
tion 1, la seconde interface 6 peut intégrer au moins une
seconde structure aimantée 8 pour générer une seconde
force d’attraction magnétique, comme décrit précédem-
ment ou non.
[0042] Dans ce dernier cas qui n’est pas illustré, seule
une force de friction entre les moyens antidérapants 19
et la portion cylindrique 18 taraudée de la pièce d’étaie-
ment 2 permet un maintien du dispositif de fixation 1 avec
la pièce d’étaiement 2. On évite ainsi après emboîtement
un mouvement de translation de la seconde portion 14
dans la portion cylindrique 18. Le dispositif de fixation 1
est également aisé à retirer de la pièce d’étaiement 2,
puisqu’il suffit de contrer la force de friction exercée par
les moyens antidérapants 19, par exemple en tirant sur
le dispositif de fixation 1 pour permettre son retrait de la
pièce d’étaiement 2. L’étape de décoffrage en est par
conséquent facilitée.
[0043] Le corps 4 du dispositif de fixation est de pré-
férence métallique. De préférence, le corps 4 peut être
en acier ou en inox.
[0044] La première structure aimantée 7 et/ou la se-
conde structure aimantée 8 peuvent consister en un
aimant, préférentiellement permanent, ou au moins une
couche de matériau magnétique déposée respective-
ment au niveau des première et seconde extrémités 9,
10.
[0045] Par exemple, la composition de l’aimant peut
comprendre du néodyme ou de la ferrite.
[0046] A titre d’exemple, la première structure aiman-
tée 7 peut comprendre un aimant ayant une force d’ad-
hérence comprise entre 5 kilogrammes et 10 kilogram-
mes et de préférence égale à 8,5 kilogrammes.
[0047] A titre d’exemple, la seconde structure aiman-
tée 8 peut comprendre un aimant ayant une force d’ad-
hérence comprise entre 300 grammes et 1000 grammes
et de préférence égale à 500 grammes.
[0048] Comme le montrent les figures 1A, 1B, 2, 5B et
5A, les aimants 7 et 8 peuvent être de forme annulaire.
[0049] Dans ce cas, les premier et/ou second loge-
ments 11, 12 peuvent être un fraisage annulaire ou une
gorge annulaire. Dans ce cas, les premier et second lo-
gements 11, 12 peuvent être coaxiaux et peuvent être
centrés sur l’axe longitudinal A.
[0050] Le procédé de fabrication d’un élément de cons-
truction 16, préférentiellement en béton, comporte au
moins un dispositif de fixation.
[0051] Conformément à l’invention, le procédé est ca-
ractérisé en ce qu’il comprend au moins successivement
les étapes suivantes :

- une étape de mise à disposition, lors de laquelle un
coffrage 3, et au moins un dispositif de fixation 1 tel
que décrit précédemment sont mis à disposition,

- une étape d’installation, lors de laquelle ledit au
moins un dispositif de fixation 1 est disposé et fixé
par aimantation par sa première interface 5 sur une

partie d’une surface 3’ du coffrage 3 (figure 6A).

[0052] L’étape d’installation du dispositif de fixation 1
sur le coffrage 3 présente l’avantage d’être rapide et de
ne pas nécessiter de collage. Il suffit en effet de poser la
première interface 5 du dispositif de fixation 1 sur la partie
de la surface 3’ du coffrage 3.
[0053] Lors de l’étape de mise à disposition, au moins
une pièce d’étaiement 2 peut être mise à disposition et
lors d’une étape d’association la seconde interface 6 du-
dit au moins un dispositif de fixation 1 et une interface
de coopération 18 complémentaire de ladite au moins
une pièce d’étaiement 2 peuvent être associées et fixées
entre elles par aimantation et/ou par emboîtement (figure
6B).
[0054] L’étape d’association du dispositif de fixation 1
avec la pièce d’étaiement 2 présente l’avantage d’être
rapide et de ne pas nécessiter de vissage.
[0055] Lors d’une étape de remplissage, un matériau
hydraulique, préférentiellement du béton peut être coulé
dans le coffrage 3 (figure 7).
[0056] Lors d’une étape de décoffrage, ultérieure à
l’étape de remplissage et au durcissement du matériau
hydraulique, l’élément de construction 16 est retiré du
coffrage 3.
[0057] Du fait de l’aimantation du dispositif de fixation
1 au niveau de la première interface 5 et la seconde in-
terface 6, le dispositif de fixation 1 reste fixé sur le cof-
frage 3 ou sur la pièce d’étaiement 2.
[0058] Préférentiellement lorsque la première structu-
re aimantée 7 est choisie pour générer une première for-
ce d’attraction supérieure à la seconde force d’attraction
générée par la seconde structure aimantée 8, lors de
l’étape de décoffrage, le dispositif de fixation 1 reste fixé
par aimantation sur le coffrage 3. Il en résulte que l’élé-
ment de construction 16 obtenu est prêt à l’emploi et
intègre au moins une pièce d’étaiement 2 qui n’est plus
associée au dispositif de fixation 1.
[0059] Lors d’une étape de ramassage, ultérieure à
l’étape de décoffrage, le dispositif de fixation 1 est déso-
lidarisé du coffrage 3.
[0060] Cette désolidarisation peut se faire en appli-
quant une force de traction de sens opposé à la première
force d’attraction magnétique sur le dispositif de fixation
1 au niveau de la seconde interface 6, soit manuellement,
soit à l’aide de moyens robotiques, tel qu’un bras robo-
tisé.
[0061] Bien entendu, l’invention n’est pas limitée aux
modes de réalisations décrits et représentés aux dessins
annexés. Des modifications restent possibles, notam-
ment du point de vue de la constitution des divers élé-
ments ou par substitution d’équivalents techniques, sans
sortir pour autant du domaine de protection de l’invention.

Revendications

1. Dispositif de fixation (1) d’au moins une pièce
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d’étaiement (2) sur au moins une partie d’une surfa-
ce (3’) de coffrage (3) comprenant :

- un corps (4) comprenant au moins une premiè-
re interface (5) d’interaction avec au moins une
partie d’une surface (3’) d’un coffrage (3) d’un
élément de construction (16) et une seconde in-
terface (6) d’interaction avec au moins une pièce
d’étaiement (2), le dispositif de fixation (1) étant
caractérisé en ce que :
- la première interface (5) intègre au moins une
première structure aimantée (7) pour générer
une première force d’attraction magnétique,
- la seconde interface (6) comprend des moyens
de retenue en translation (8, 19).

2. Dispositif de fixation selon la revendication 1, carac-
térisé en ce que les moyens de retenue compren-
nent au moins une seconde structure aimantée (8)
pour générer une seconde force d’attraction magné-
tique.

3. Dispositif de fixation selon la revendication 2, carac-
térisé en ce que la première force d’attraction gé-
nérée par la première structure aimantée (7) est éga-
le à la seconde force d’attraction générée par la se-
conde structure aimantée (8).

4. Dispositif de fixation selon la revendication 2, carac-
térisé en ce que la première force d’attraction gé-
nérée par la première structure aimantée (7) diffère
de la seconde force d’attraction générée par la se-
conde structure aimantée (8).

5. Dispositif de fixation selon la revendication 4, carac-
térisé en ce que la première force d’attraction gé-
nérée par la première structure aimantée (7) est su-
périeure à la seconde force d’attraction générée par
la seconde structure aimantée (8).

6. Dispositif de fixation selon l’une quelconque des re-
vendications 2 à 5, caractérisé en ce que le corps
(4) comprend une première extrémité (9) compre-
nant la première structure aimantée (7) et une se-
conde extrémité (10) comprenant la seconde struc-
ture aimantée (8), la première extrémité (9) et la se-
conde extrémité (10) étant à des points opposées
du corps (4).

7. Dispositif de fixation selon l’une quelconque des re-
vendications 2 à 6, caractérisé en ce qu’au moins
au moins un élément de la première interface (5)
et/ou la seconde interface (6) comprend respective-
ment au moins un premier logement (11) et/ou un
second logement (12) dans lequel est positionnée
respectivement au moins la première structure
aimantée (7) ou la seconde structure aimantée (8).

8. Dispositif de fixation selon l’une quelconque des re-
vendications 1 à 7, caractérisé en ce que le corps
(4) comprend au moins une interface de coopération
avec un outil.

9. Dispositif de fixation selon la revendication 8, carac-
térisé en ce que l’interface de coopération com-
prend au moins un canal (15) débouchant au niveau
de la première interface (5) et/ou de la seconde in-
terface (6).

10. Dispositif de fixation selon la revendication 9, carac-
térisé en ce que le canal (15) est cylindrique et ta-
raudé.

11. Dispositif de fixation selon l’une quelconque des re-
vendications 9 à 10, caractérisé en ce que l’inter-
face de coopération comprend un unique canal (15),
l’unique canal (15) étant traversant, s’étendant le
long d’un axe longitudinal du corps (4) et débouchant
au niveau de la première extrémité (9), d’une part,
et de la seconde extrémité (10), d’autre part.

12. Dispositif de fixation selon l’une quelconque des re-
vendications 9 à 11 prise en combinaison avec la
revendication 7, caractérisé en ce que le canal (15)
débouche dans le premier logement (11) et/ou dans
le second logement (12).

13. Dispositif de fixation selon l’une quelconque des re-
vendications 1 à 12, caractérisé en ce que le corps
(4) comprend une première portion (13) s’étendant
selon un axe longitudinal du corps (4) et une seconde
portion (14) s’étendant selon l’axe longitudinal du
corps (4), la première portion (13) ayant une section
supérieure à la section de la seconde portion (14),
en ce que la première portion (13) comprend la pre-
mière interface (5) et en ce que la seconde portion
(14) comprend la seconde interface (6).

14. Dispositif de fixation selon la revendication 13, ca-
ractérisé en ce que la première portion (13) pré-
sente une forme cylindrique et en ce que la seconde
portion (14) présente une forme tronconique.

15. Dispositif de fixation selon l’une quelconque des re-
vendications 1 à 14, caractérisé en ce que les
moyens de retenue de la seconde interface (6) com-
prennent des moyens antidérapants (19).

16. Procédé de fabrication d’un élément de construction
(16), préférentiellement en béton, comportant au
moins un dispositif de fixation (1), caractérisé en ce
qu’il comprend au moins successivement les étapes
suivantes :

- une étape de mise à disposition, lors de laquel-
le un coffrage (3), et au moins un dispositif de

9 10 
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fixation (1) selon l’une quelconque des revendi-
cations 1 à 15 sont mis à disposition,
- une étape d’installation, lors de laquelle ledit
au moins un dispositif de fixation (1) est disposé
et fixé par aimantation par sa première interface
(5) sur une partie d’une surface (3’) du coffrage
(3).

17. Procédé de fabrication selon la revendication 16, ca-
ractérisé en ce que lors de l’étape de mise à dis-
position, au moins une pièce d’étaiement (2) est mise
à disposition et en ce que lors d’une étape d’asso-
ciation la seconde interface (6) dudit au moins un
dispositif de fixation (1) et une interface de coopé-
ration (18) complémentaire de ladite au moins une
pièce d’étaiement (2) sont associées et fixées entre
elles par aimantation et/ou par emboîtement.

18. Procédé de fabrication selon la revendication 17, ca-
ractérisé en ce que lors d’une étape de remplissa-
ge, un matériau hydraulique, préférentiellement du
béton est coulé dans le coffrage (3).

11 12 
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